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Résumé  

Vernonia djalonensis A. Chev., est une plante endémique de la 

Guinée, particulièrement menacée dans la préfecture de Dalaba en raison de 

l'urbanisation incontrôlée. Objectif : Cette étude avait pour objectif de 

documenter les usages ethno pharmacologiques de cette plante et sensibiliser 
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sur la nécessité de sa conservation. Méthodologie : La collecte des données 

réalisée sur une période de huit (8) mois, a consisté à montrer la plante aux 

populations pour connaître les différents usages. 130 personnes ont eté 

interrogées (97 hommes et 33 femmes) dans la commune urbaine de Dalaba. 

L’utilisation d'entretiens directs et semi-structurés à l'aide d'une fiche validée 

par la Chair de pharmacognosie a été realisée. Résultats :98,53% des 

personnes interrogées utilisaient Vernonia djalonensis pour des soins, 

particulièrement contre la toux. La plante entière est utilisée par 100% des 

enquêtés, suivie des feuilles (6,92%). La méthode de préparation la plus 

courante est la décoction. Des analyses phytochimiques ont révélé la 

présence de tanins, flavonoïdes et saponosides dans les feuilles, tiges et 

racines.Conclusion : La biodiversité floristique de Dalaba est un atout 

précieux, notamment avec des plantes endémiques telles que V. djalonensis. 

Cette plante pourrait devenir une source prometteuse pour le développement 

de médicaments naturels contre la toux. La préservation de cette espèce est 

essentielle pour protéger non seulement l’environnement local mais aussi les 

savoirs médicinaux traditionnels. 

 
Mots clés : Investigation, Ethnomédicale, Vernonia djalonensis, Disparition, 

Dalaba 
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Abstract 

Vernonia djalonensis A. Chev., is an endemic plant of Guinea, 

particularly threatened in the prefecture of Dalaba due to uncontrolled 

urbanization. Objective: This study aimed to document the 

ethnopharmacological uses of this plant and raise awareness of the need for 

its conservation. Methodology: The data collection carried out over a period 

of eight (8) months, consisted of showing the plant to the populations to 

know the different uses. 130 people were interviewed (97 men and 33 

women) in the urban commune of Dalaba. The use of direct and semi-

structured interviews using a sheet validated by the Chair of Pharmacognosy 

was carried out. Results: 98.53% of respondents used Vernonia djalonensis 

for care, particularly against coughs. The whole plant is used by 100% of 

respondents, followed by the leaves (6.92%). The most common preparation 

method is decoction. Phytochemical analyses revealed the presence of 

tannins, flavonoids and saponins in the leaves, stems and roots. 

Conclusion: The floristic biodiversity of Dalaba is a valuable asset, 

especially with endemic plants such as V. djalonensis. This plant could 
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become a promising source for the development of natural cough medicines. 

The preservation of this species is essential to protect not only the local 

environment but also traditional medicinal knowledge. 

 
Keywords: Ethnomedical, Vernonia djalonensis, Disappearance, Dalaba 

 

Introduction 

Le règne végétal est une source précieuse de molécules bioactives 

pouvant conduire à de nouveaux traitements médicaux (Schlienger, 2022). 

De nombreuses espèces végétales restent inexplorées, présentant un potentiel 

pour des activités pharmacologiques et des modes d'action inédits (Boussaid, 

2014). En Afrique, la médecine traditionnelle est souvent privilégiée pour 

son coût abordable et son efficacité perçue. Cependant, certains patients la 

rejettent, la considérant liée à des pratiques superstitieuses (Kouadjo et al., 

2016). L'identification de plantes aux effets bénéfiques pourrait permettre 

une validation scientifique approfondie, notamment pour des applications 

thérapeutiques (Petros, 2011). Certaines espèces, comme Vernonia 

amygdalina, ont déjà démontré des propriétés pharmacologiques variées 

(Alara et al., 2017). Peu de recherches existent sur Vernonia djalonensis, 

malgré son endémisme au Fouta Djalon et son intérêt potentiel pour la 

pharmacologie. La plante est en danger et ne subsiste que sur deux sites 

spécifiques : Bowal Tankon et Bowal Touppé Mama, dans la commune 

urbaine de Dalaba. Une enquête de l'Herbier National de Guinée (Couch et 

al., 2020) souligne la nécessité de documenter ses usages et propriétés. Cette 

étude vise à documenter les données ethno pharmacologiques sur 

Vernonia djalonensis pour en favoriser une exploitation durable, basée sur 

des preuves scientifiques. Une telle démarche pourrait aboutir à la 

préservation de cette espèce et à la découverte de nouveaux traitements 

médicaux.  

 
Matériel et Méthodes  

Description de la zone d’étude  

Situé dans la zone des hauts plateaux du Fouta Djallon, entre les 

latitudes de 10°45 et 11°30 nord et les longitudes de 11°70 et 12°50 ouest, 

Dalaba est l’une des préfectures de la moyenne guinée avec une altitude 

moyenne de 1200 m. Sa superficie est d’environ 4.400 km2 pour une 

population de 169.478 habitants soit une densité de 38 habitants par km². La 

préfecture est repartie entre la commune urbaine de Dalaba et neuf 

Communautés Rurales de Développement (CRD) : Ditinn, Mitty, Mafara, 

Mombéya, Kaala, Koba, Kébaly, Kankalabé et Bodié. De type soudano-

guinéen, le climat de Dalaba est caractérisé par l’alternance de deux saisons 

d’une durée presque égale : une saison sèche et une saison pluvieuse de six 
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mois chacune. La pluviométrie annuelle oscille entre 1.500 et 2.000 mm. La 

savane arborée et les forêts classées de Tinka, Sébhory et  Galy sont les deux 

types de végétation qui existent dans cette préfecture. D’un point de vue 

pédogénétique , les sols de la Station du Fouta se rangent dans les sous-sols 

latéritiques. Les terres cultivables en moyenne Guinée sont estimées à 

200.000 ha. Le reste est constitué de cuirasse ferralitique, de bowé, et de sols 

hydro morphes (Barry., 2021). 

 
Figure 1: Carte géographique de la préfecture de Dalaba, République de  Guinée  

(Barry, 2021) 

 

Méthodologie  

Type et population d’étude  

Il s’agissait d'une étude ethno médicale et phytochimique réalisée sur 

Vernonia djalonensis  pour une durée de 8 mois  allant du 01 Avril au 31 

Décembre 2021.  
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Enquête ethno médicale  

L’étude a consisté à collecter un échantillon de feuilles de Vernonia 

djalonensis pour les présenter aux populations riveraines de la zone 

d’enquête. Ces dernières ont été sollicitées afin d'indiquer les différents 

usages traditionnels associés à la plante, selon les parties utilisées. Les 

données ont été recueillies par interrogatoire direct, en s’appuyant sur des 

entretiens semi-structurés réalisés auprès des habitants de Dalaba. Une fiche 

d’enquête électronique préétablie a été utilisée pour organiser les 

informations. Les échanges se sont déroulés en langues nationales locales, 

notamment le Pular, le Susu et le Maninka.  Les questions portaient sur 

deux aspects principaux : les renseignements généraux sur les personnes 

enquêtées et les informations relatives aux usages traditionnels de Vernonia 

djalonensis. Les échantillons collectés ont été utilisés à deux fins : la 

préparation d’herbiers pour représenter les différentes parties de la plante et 

la réalisation d’analyses phytochimiques afin d’identifier ses constituants 

phytochimiques. 
 

Screening phytochimique 

Préparation des extraits  

Des parties spécifiques de la plante (feuilles, tige, racine) ont été 

utilisées. Chaque échantillon (1 g de poudre) a été soumis à une extraction 

séquentielle à l’aide de solvants de polarité croissante : Éther 

diéthylique (20 ml), Éthanol (20 ml) et Eau (20 ml). La macération de 

chaque échantillon dans chaque solvant a duré 48 heures. 

 

Identification des groupes phytochimiques 

Les extraits obtenus ont été soumis à des tests phytochimiques 

classiques, notamment : tests de coloration (détection des alcaloïdes, 

flavonoïdes, etc.., tests de précipitation (identification des tanins et autres 

composés) et la Chromatographie sur couche mince (CCM) pour séparer 

et détecter les composés bioactifs. 

 

Confection des herbiers et identification de l’espèce 

Pour la confection des herbiers, les parties de plantes utilisées 

(feuilles, tige et racine) ont été récoltées en deux périodes distinctes 

(première période : du 1er avril au 10 juin 2021, avant la floraison ; 

Seconde période : du 4 au 20 novembre 2021, pendant la floraison). 

Les récoltes ont été effectuées sur le plateau de Diaguissa, 

précisément sur les sites Bowal Tankon et Bowal Touppé Mama, situés 

dans la commune urbaine de Dalaba. L'identification botanique des 

spécimens a été réalisée à l'Herbier National de Guinée (H.N.G.), où un 

spécimen a été déposé sous le numéro d'enregistrement HNG0002604. 
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Traitement et analyses des données 

Les données collectées ont été analysées à l’aide des logiciels Word, 

Excel et SPSS version 20. Les variables sociodémographiques ont été 

transformées en données qualitatives, puis leurs pourcentages ont été 

calculés. Les aspects culturels et ethnobotaniques, tels que les dialectes 

locaux, les usages des plantes dans les langues nationales, les parties de 

plantes utilisées, ainsi que les modes de préparation, d’administration et 

d’utilisation, ont également été étudiés et quantifiés. 

 

Considération éthique 

Les données collectées respectent les normes éthiques, car elles sont 

obtenues avec le consentement libre et éclairé des participants. Cela signifie 

que les personnes impliquées ont été informées des objectifs, des méthodes 

et des implications de l'étude, et qu'elles ont accepté de participer sans 

contrainte. En outre, une attention particulière a été accordée au respect des 

valeurs sociales et coutumières des communautés concernées, ce qui 

reflète une approche culturellement sensible et respectueuse. 

 
Résultats  

Données sociodémographiques des enquêtés 

Au total 130 personnes, majoritairement de sexe masculin (Tableau 

I) ont été interrogées dans la commune de Dalaba. 62,30 % des enquêtés 

n’ont pas été scolarisés et 34,61 % ont fréquenté l'école coranique. Selon 

les Professions principales (Agriculteurs : 46,92 %, Commerçants : 20,76 

% et Tradithérapeutes : 6,92 %.) sont les lus représentés. Parmi les 

Dialectes parlés : 98.46% des participants parlent le Pular comme langue 

principale (Tableau I). 
Tableau I : Données sociodémographiques des enquêtés dans la Commune de Dalaba 

Caractéristiques Sociodémographiques Effectif (N= 130) Proportion (%) 

Sexe 

 Masculin  97 74.61 

 Féminin 33 25.38 

Niveau de Scolarisation 

Non scolarisé 81 62,30 

  Primaire 3 2.30 

  Secondaire 1 0.76 

   École coranique                                      45                                       34.61 

Profession   

 Agriculteurs 61 46.92 

 Commerçants                                             27                                      20.76 

  Ménagères 21 16.15 

 Éleveurs 12 9.23 

Tradithérapeutes 9 6.92 

Dialecte parlée   
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 Poular 128 98.46 

 Soussou 1 0.76 

 Maninka 1 0.76 

Total 130 100,00 

 

Nom vernaculaire de Vernonia djalonensis, pathologie traitée, 

commercialisation et motif d’usage 

100% des personnes interrogées connaissent cette plante sous le nom 

de Tékara en Pular. 100% des enquêtés identifient Téko comme le nom de la 

toux, une pathologie associée à l'utilisation de cette plante. 99,23% des 

enquêtés affirment que cette plante n'est pas vendue sur le marché, ce qui 

montre qu'elle est principalement utilisée dans un cadre domestique ou 

traditionnel. 98,46% des enquêtés utilisent cette plante principalement pour 

des raisons thérapeutiques, notamment pour traiter des maladies comme la 

toux (Tableau II). 
Tableau II: Répartition selon le nom vernaculaire, la maladie traitée, la   commercialisation 

et le motif de la consommation 

Nom vernaculaire de  

Vernonia djalonensis 

Effectif (N=130) Proportion (%) 

Nom vernaculaire de la plante    

   Tékara 130              100 

 Nom de la pathologie traitée   

 Téko 130              100 

   

 Ommercialisation de la plante   

Non commercialisée 129              99.23  

 Commercialisée  1              0.76 

Motif d’usage   

  Se traiter 128             98.46 

  Se nourrir   0              0.0 

Non consommée   2              1.53 

Total              130                       100,00 

 

Parties utilisées de Vernonia djalonensis, modes de préparation et 

d’administration, la durée de traitement 

Divers organes de cette plante sont utilisés dans la préparation des 

remèdes. La plante entière est majoritairement utilisée par 91,53 % des 

enquêtés pour traiter la toux. 99,20 % des participants déclarent que la plante 

est principalement préparée sous forme de décoction et administrée par voie 

orale. 99,20 % des enquêtés affirment que la durée de traitement est d’une 

semaine. La posologie typique est  d’une tasse de thé matin et soir (Tableau 

III). 
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Tableau III : Répartition selon les parties utilisées de Vernonia djalonensis, les modes de 

préparation et d’administration de la plante, la durée de traitement 

Parties utilisées de la plante 

Partie utilisée Effectif (N=130) Proportion (%) 

Plante entière 119 91,53 

Feuilles 9 6,92 

Fleurs 2 1,53 

Mode de préparation 

Décoction 129 99,20 

Néant 1 0,7 

Mode d’administration  

Des recettes 

   

  Orale  129 99,3 

Néant   1 0,76 

Durée du traitement  

  Une semaine 129 99,20 

   Néant  1 0,76  

 

Les résultats de screening phytochimique sur Vernonia djalonensis. 

Les tests de coloration, de précipitation et la chromatographie réalisés 

sur les différentes parties de la plante (Feuilles, tige et racine) ont mis en 

évidence la présence des tanins, saponosides, stéroïdes et flavonoïdes 

(tableau IV). 
Tableau IV : Les résultats de screening phytochimique 

Groupes phytochimiques Drogues analysées  Présence/Absence 

 Alcaloides Feuille      - 

  Tige       - 

 Racine       - 

Tanins Feuille      +++ 

  Tige      ++ 

 Racine      + 

Saponosides Feuille      + 

  Tige      +++ 

 Racine      +++ 

Stéroïdes Feuille      +++ 

 Tige      ++ 

   Racine      + 

Légende : +++ : Fortement positif ; ++ : Moyennement positif ; + : Faiblement positif ;  

- : Négatif 

 

Identification de l’espèce sur le site Bowal Tankon, Bowal Touppé 

(Dalaba) 

Les feuilles, la tige et la racine ont été récoltées en deux périodes 

avant et pendant la floraison.   
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Prise 30/03/2021                                               Prise : 05/05/2021 

 

 
Prise 04/11/2021                                                 Prise : 04/11/2021 

Figure 1 : Feuilles et Fleurs de Vernonia djalonensis A. Chev 

 

Discussion  

Données socio-démographiques des enquêtés 

A l’issue de la présente étude, les données ethno pharmacologiques 

sur Vernonia djalonensis dans la commune urbaine de Dalaba ont été 

documentées.  

Les participants étaient majoritairement des hommes (74,61 %) 

contre 25,38 % de femmes (Tableau I) Cette prédominance masculine a été 

constatée également dans d'autres études ethnobotaniques en Guinée 

(Goumou et al., 2022 ; Camara et al., 2023). À l'inverse, au Cameroun, une 

étude de Ndjouondo et al. (2015) a rapporté une prédominance féminine 

(96,97 %), soulignant une variation régionale et culturelle dans les pratiques. 

62,30 % des utilisateurs de Vernonia djalonensis étaient non scolarisés, 

tandis que 34,61 % avaient une formation coranique. Ces résultats 

confirment que les connaissances sur les usages médicinaux des plantes ne se 

limitent pas aux non scolarisés, mais incluent toutes les couches sociales. 

Ces observations concordent avec des résultats similaires obtenus au Maroc 
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par Benkhnigue et al. (2011), où les non scolarisés étaient les plus nombreux 

parmi les utilisateurs de plantes médicinales. Les agriculteurs (46,92 %) et 

les commerçants (20,76 %) étaient les principaux utilisateurs, suivis par les 

tradithérapeutes (6,92 %) (Tableau I).  Cela reflète une réalité selon laquelle 

les pratiques médicinales traditionnelles sont souvent secondaires et 

associées à des occupations socio-professionnelles rurales ou semi-rurales, 

comme la maçonnerie, la couture ou le commerce. Le pular est la langue 

principale parlée par 98,46 % des participants, en cohérence avec la 

prédominance peule dans la région de Dalaba (Tableau I). Les langues 

soussou et maninka sont également présentes mais marginales, reflétant une 

diversité linguistique limitée. Ces données montrent que Vernonia 

djalonensis occupe une place importante dans la pharmacopée traditionnelle 

de Dalaba, avec une large accessibilité et utilisation par différents groupes 

socio-démographiques. La prédominance masculine pourrait être liée à des 

rôles sociaux ou au contrôle traditionnel des connaissances médicinales. Le 

rôle des agriculteurs comme principaux détenteurs de savoirs médicinaux 

soulignent l'importance du lien entre les pratiques agricoles et les usages 

traditionnels des plantes. 

 

Nom vernaculaire de Vernonia djalonensis, pathologie traitée, la 

commercialisation et le motif de consommation  

La plante est connue par 100 % des personnes interrogées sous son 

nom local, Tékara. La majorité (99,23 %) des participants associent son 

utilisation au traitement de la toux, désignée localement comme Téko en 

langue Pular. La plante n'est pas commercialisée selon 99,23 % des 

enquêtés, ce qui reflète qu'elle est disponible gratuitement dans la 

communauté. Une grande majorité (98,46 %) des personnes interrogées 

utilisent cette plante pour des raisons médicales (Tableau II). Ceci montre que 

la population peut se le procurer facilement en cas de besoin sans frais 

d’achat Ces résultats sont accord avec les travaux de Birendra et al. (2009), 

soulignant que la culture scientifique, la conservation, et l'usage durable des 

plantes médicinales sont essentiels pour (la conservation des espèces 

végétales rares, la transmission des savoirs indigènes aux générations futures 

et la promotion de la croissance socio-économique). 

 

Parties utilisées de Vernonia djalonensis, modes de préparation et 

d’administration, la durée de traitement 

Plus de 91,53 % des enquêtés préfèrent utiliser la plante entière pour 

lutter contre la toux. La récolte de la plante entière, en particulier lorsque la 

plante pousse dans un habitat limité (seul site au monde), peut avoir des 

conséquences graves sur la survie de l'espèce, voire entraîner sa disparition. 

Des recherches antérieures (Betti et al., 2011; Dongock et al., 2018) mettent 
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en garde contre les effets néfastes de l'utilisation de parties cruciales comme 

la racine ou la plante entière, qui menacent la durabilité des espèces 

médicinales. Comparativement, la récolte des feuilles serait écologiquement 

moins dommageable.  La décoction est le mode de préparation préféré (99,3 

%). Les raisons de cette préférence sont que la décoction est perçue comme 

un moyen efficace de réchauffer le corps et de désinfecter la plante ; Elle 

permet également d’extraire un maximum de principes actifs tout en 

réduisant les éventuels effets toxiques (Bwassiwe et al., 2014 ; Salhi et al., 

2010). Ce mode de préparation est cohérent avec d'autres études dans des 

régions similaires (Mpondo et al., 2017 ; Fézan et al., 2008 ; Camara et al., 

2022). La quasi-totalité des recettes (99,23 %) est administrée par voie orale 

sous forme liquide (Tableau III). Les avantages de cette voie d’ 

administration sont la simplicité, la rapidité et une meilleure absorption des 

constituants bioactifs ,rendent cette méthode populaire. Cette pratique est 

bien documentée et confirmée dans d'autres études (Odebunmi, 2022). Dans 

la zone d’étude, Vernonia djalonensis est utilisée pour traiter la toux 

pendant une semaine. La posologie typique consiste en une tasse de thé 

matin et soir (Tableau III).  

 

Les résultats de screening phytochimique sur Vernonia djalonensis A. 

Chev  

Le genre Vernonia est parmi les plantes de la famille des astéracées 

qui sont les plus utilisées dans les domaines pharmaceutiques et médicinales. 

Un criblage phytochimique qualitatif des extraits éthanolique, diethyl éther 

et aqueux des feuilles, tige et racine de Vernonia djalonensis par des 

réactions de coloration et de précipitation, suivi d’une confirmation par 

chromatographie sur couche mince a été effectué. Les résultats ont montré la 

présence des groupes phytochimiques tels que les tanins, les flavonoïdes, les 

saponosides et les stéroïdes. Cependant, on note l’absence des alcaloïdes et 

les anthraquinones (Tableau III). La chromatographie sur couche mince 

(CCM) a permis de valider la présence des composés identifiés lors des tests 

qualitatifs. Ce résultat est en accord avec d’autres espèces de Vernonia 

notamment Vernonia amygdalina qui présente une composition 

phytochimique similaire (stéroïdes, tanins, sesquiterpènes lactones, 

saponines, terpènes et polyphénols). Les études précédentes (Farombi et al., 

2011 ; Ijeh et al., 2011 ; etc.) confirment également l'absence des alcaloïdes 

et des anthraquinones dans ces espèces. La présence de saponosides, connus 

pour leurs propriétés antitussives et expectorantes, pourrait justifier 

l'utilisation de Vernonia djalonensis dans le traitement traditionnel de la 

toux. Les drogues contenant des saponosides, comme celles issues du bois de 

lierre, de la réglisse, et de la primevère, continuent d’être utilisées pour leurs 

effets bénéfiques sur les muqueuses, bien que les mécanismes précis restent 
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mal compris (Bruneton, 1999). 

 
Conclusion  

Cette étude met en lumière l'importance de Vernonia djalonensis, 

une plante médicinale précieuse mais menacée par l'urbanisation incontrôlée 

dans la commune urbaine de Dalaba. Utilisée en phytothérapie pour traiter la 

toux, cette plante joue un rôle crucial dans les pratiques médicales 

traditionnelles locales. Sa préservation et sa valorisation pourraient offrir des 

solutions thérapeutiques abordables, sûres et efficaces, tout en contribuant à 

la sauvegarde de la biodiversité. Cela souligne l'urgence de mettre en place 

des initiatives pour protéger cette ressource naturelle essentielle et 

promouvoir son utilisation durable. 
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